ÉLECTIONS LÉGISLATIVES DU 23 NOVEMBRE 1958 


CIRCONSCRIPTION DE GUINGAMP 


Tr 


Chère Electrice. 
Cher Electeur. 


Tout le monde veut être de gauche parce que l’on sait que la défense des 
petits, de la paix, de l’intérêt général passe par là. 

Vous tenez donc probablement à assurer le succès de la gauche; évidem- 
ment pas celle de Mollet, S. F. TI. O., qui trahit le Socialisme. Mais comment 
faire? 

Si nous nous présentons, c’est parce que nous pensons offrir une can- 
didature utile. 

En effet vous connaissez le découpage, et pourquoi il a été fait ainsi. 
(C’est pour assurer la victoire de la droite, et l'échec du candidat communiste. 

Alors, il fallait bien que d’autres hommes de gauche qui toujours ont 


bataillé contre les profiteurs, les arrivistes et les maîtres-nageurs soient pré- 
sents dans cette lutte. 


Mais attention! 

Le candidat communiste ne pourra éventuellement se désister pour 
nous, que si nous groupons un nombre important de voix, sinon 1l se main- 
tiendra, et vous savez comment cela finira (les dernières élections pour le 
Conseil Général à Guingamp le prouvent). 

Alors, réfléchissez, soyons réalistes, clairvoyants et constructfs! 

Nous qui ne sommes pas communistes, mais qui avons affirmé depuis 
longtemps nos positions, c’est-à-dire qu'il faut s'entendre avec eux, que cette 
campagne anticommuniste systématique est une erreur, qu'elle est nuisible 
aux intérêts supérieurs du pays, qu’elle est faite sciemment pour empêcher 
la gauche de gouverner, nous conjurons les partis de gauche de ne pas 
oublier le principal objectif qui reste la victoire de la gauche. 

Vous ne voudriez certainement pas que 33.400 électeurs de gauche se 
fassent battre par 20.800 électeurs de droite. 

N'est-ce pas? 


E. NOVELLO Adolphe OLLIVIER 
Architecte à Guingamp Quvwrier charpentier à Guingamp 


né à Ploumagoar en 1909 né à Saint-Clet en 1913 


Candidat pour un regroupement Remplaçant 


de toute la Gauche sans exclusive. 





Mieux qu’un programme : des actes et non des paroles 
Quelques initiatives 


@ Nombreuses interventions à Guingamp pour l’unité, contre les méthodes plévinistes de 
pressions et de faveurs. 

@ Auteur de la liste de protestation (élections municipales du 3 mai 1953). Un élu. 

® À l'origine des motions et appels à l’unité de Pontrieux, avec Yves HENRY, maire de Ploézal, 
et LATROCHE, maire de Saint-Clet (1955). 

@ ,\ctions pour la négociation en Algérie et la communauté franco-africaine en accord avec les 
Associations d'A. C. (réunions diverses, tracts). 

@ Organisateur de la cérémonie d'A. C. de l’arrondissement, pour affirmer l'attachement aux 
libertés républicaines, avec CAROFF, LE COENT, Yves HENRY, COANTIEC, MADIGOU, 
LE GAC, LE BOURG, QUELEN\, etc. 

@ À l'origine du Comite de Défense républicaine de l'arrondissement (la S. F. I. O. a refusé 
d'y participer, ainsi qu'à celui de Guingamp). 

@ Ci-dessous, extraits des invitations à tous les partis de gauche et organisations syndicales, Maison 
du Peuple, Saint-Brieuc. 

21 Décembre 1956. 

« J'ai l'honneur de vous inviter en vue de clamer notre indignation contre la désignation 
éventuelle de M. Pleven comme futur Président du Conseil, et dénoncer l'anticommumnisme 
systématique qui risque d'amener la querre civile, le fascisme et la querre tout court. » 

15 Février 1957. PROBLEMES ECONOMIQUES ET SOCIAUX. 

« La gravité des événements internationaux et les conséquences désastreuses qui risquent 
de plus en plus de se produire pour notre pays exigent une clairvovance et une unité de plus en 
plus grande de la part de ceux qui désirent la paix, une participation et une éducation 
accrues des éléments populaires, en vue de haäter l'édification d'un régime véritablement 
socialiste. » 

« Ce serait certainement une erreur d'abandonner plus longtemps à des adversaires dominés 
par des intérêts particuliers le dévelophement économique et social. 

Non seulement une propagande adroite surfait leur réputation et leur puissance, même vis-à- 
vis de nulitants, mais 1s profitent de notre division, de nos dificultés, du manque de cotinais- 
sances et d'informations pour asservir ceux qui les gênent, maintenir des états de chose sSCan- 
daleux et nous entrainer à la déchéance. » 


Allons-nous nous laisser faire ? 
CONCLUSION 


Nous sommes dans un arrondissement d'avant-garde où le travail d'unité commence à porter 
sés fruits. 

C’est dans cet arrondissement qu'a été menée le plus hardiment la bataille contre Pleven et sa 

clique, qui demain vont essayer de rogner les dents pour longtemps à la majorité répu- 
blicaine. 

Nous pensons qu'il faut dénoncer énergiquement les soi-disant radicaux-socialistes et socialistes 
qui font le jeu de la Droite. (Ex. à Guingamp, le Maire pendant l'occupation et les conseillers S.F.T.0O.) 

Ces gens-là sont véritablement au service de M. Pleven, c'est-à-dire avec la grosse finance, 
contre le peuple. | 

Il ne faut pas d'équivoque, et que cela soit bien clair dans l'esprit des républicains. 

Nous pensons que nous n'aboutirons à aucun résultat, dans n'importe quel domaine, si 
nous ne fortifhons pas ce climat de confiance et d'entente dans la véritable Gauche. 

C'est tout un programme. 

C'est la condition du développement harmonieux de toute la région dans la défense des intérêts 
généraux, ét des intérêts bien compris de l'ouvrier, du cultivateur, des vieux, des A. C., artisans, 
commerçants, petites et moyennes entreprises, etc. 

Les efforts devront porter notamment sur l'amélioration des conditions de vie, sur l'accès pour 
tous à l'instruction, sur la construction d'écoles et de logements. sur l’eau. les chemins, l'implantation 
d'industries nouvelles, sur le plein emploi de la main-d'œuvre dans la région même, sur la décentra- 
lisation administrative et contre la tyrannie des bureaux. 


L'avenir de Guingamp et de sa région est entre Uos mains 
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